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DoucheFLUX aux Fêtes Romanes

A cette occasion, de nombreux stands 
d’artisanat ou d’associations cultu-
relles et sociales faisaient la promo-
tion de leurs activités diverses, soit le 
« village des associations ».

DoucheFLUX n’a pas loupé l’occasion 
d’être présent afin de sensibiliser nos 
concitoyens à la problématique de 
la précarité, du sans-abrisme et des 
lacunes du point de vue sanitaire à 
Bruxelles.

A ce propos, signalons la présenta-
tion de notre marraine Elina Dumont 
pour son spectacle « Des quais à 
la scène », one-woman-show dans 
lequel elle aborde son passé de SDF 
à Paris dont elle réussit à s’extirper 
grâce à la théâtralité, magnifique 
psychothérapie existentielle s’il en est.

Notre présence fut doublement 
utile car nous eûmes la chance d’y 
rencontrer notre nouvelle et brillante 
rédac-chef, Véronique, du surnommé 
DoucheFLUX Magazine.

Pierre de Ruette

Les idées suspendues

Marre de la contre-utopie végétale  où les fous gèrent l’impatience !

Comment la pauvreté intellectuelle 
organise la pauvreté matérielle par 
PNL* interposée : soit les Prédateurs 
Narcissiques Linguistiques toilettent 
l’amour propre.

Exigence de confondre l’apparat avec le 
paraître en parthénogénèse ou comment 
les lavoirs – qu’ils soient ou non 
douchefluxiens - seraient plus considérés 
que l’être…

Lavage des corps et des cerveaux afin 
de perpétuer la servitude volontaire 
conventionnée des fables de la loi. 

Vraiment songe contre vrai mensonge !

Se nettoyer des codes si vils des vices 
sans fin régis, réifiés par la rareté et 
la compétition dénommées système 
monétaire.

La mode est au greenwashing, autrement 
nommé plafond des verts ! Tout pour 
préserver les appâts rances. La pauvreté ne 
serait plus une odeur de sainteté, puante, 
trop visible : elle tache les décors.

Quand l’odeur se voit, on karchérise. Ou 
verbalise.

Quid de la pauvreté intellectuelle, 
partagée à égalité par les pauvres et 
les riches de l’IN-humanité ; misères 
sexuelles, affectives, intellectuelles, 

bref « ECONOMIQUES », qui ne sont 
que des leurres de drogués en manque 
d’intelligence critique !

Toujours les mêmes postulats des Etats 
nazis (nationaux-socialistes) pratiquant 
l’euthanasie de la vie et de l’intelligence 
collective, soutenus par toute une armée 
de collabos, kapos, stasi, méta-stasis, 
s’autosuffisant de la liberté subsidiée, 
de la contestation autorisée… et autres 
billevesées !

Les macros du micro pucellisent les 
cerveaux !

Où sont les troublants, les beuglants, 
les schizos actifs dans cette mythocratie 
psychiatrisée ? 

Comment sortir les terriens de leur 
fossilisation académisée ??????

Pour que cesse cette boucherie 
sentimentale où amour et argent 
s’automutilent.

La vérité est une réalité en marche ; 
apostrophons l’histoire comateuse de ce 
sournois tournoi d’idées.

Un néo-corps-texte adepte  
de l’oeuvriasitation de survie,  

alias Stéfane Duval  
(6beaunobeau9@gmail.com)

*Programmation neuro-linguistique.

Maarten (58), manager et Danielle (51), consultante

Benoît (44), communicant

La phrase originale 
du phylactère

« Le crime le plus horrible 
envers les pauvres est de 
s’être arrogé le droit de 
leur distribuer la justice et 
l’assistance, de leur faire 
la charité. »

Georges Darien (1862-1921)


